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Monsieur le Représentant de Sa Majesté le roi des Belges, 

Monsieur le Bourgmestre,  

Monsieur le Président de l’Association des Polonais de Belgique, 

Mesdames et Messieurs les membres du Corps Diplomatique,  

Mesdames et Messieurs les membres des associations et les directeurs des écoles de la Polonia,  

Madame et Monsieur les Directeurs de l’UKiOR et de l’IPN, 

Messieurs les représentants de l’armée polonaise et les ministres du culte de l’Emigration, 

Monsieur le colonel Włodzimierz Cieszkowski, 

Mesdames et Messieurs ! 

 

Il y a un an à peine, je me tenais devant Vous en ce lieu symbolique qu’est le cimetière polonais de 

Lommel, c’était au moment de débuter ma mission en tant qu’ambassadeur de la République de 

Pologne auprès du Royaume de Belgique.  

Cette année fut remplie de nombreux déplacements sur les traces de la Première Division blindée du 

général Stanisław Maczek. J’ai eu la chance de me rendre dans la majorité des villes et villages libérés 

en septembre 1944, et je visiterai les autres très bientôt. Je remercie tous les bourgmestres et leurs 

collaborateurs pour leur accueil et les longues discussions que j’ai eues avec eux. Merci pour votre 

présence aujourd’hui. 

Je remercie également tous les invités prestigieux qui se sont rassemblés aujourd’hui à l’occasion de 

cette cérémonie. Je voudrais tout particulièrement remercier le colonel Włodzimierz Cieszkowski (né 

en 1923 !) d’avoir fait le voyage depuis la Pologne. J’en profite pour rappeler que le colonel Cieszkowski 

prit part aux combats en France en 1940 et qu’il fut éclaireur dans la Résistance française et chauffeur 

du général Maczek. Popularisateur éclairé de l’histoire de la Pologne à travers le monde, il est 

également un activiste engagé dans la propagation des idées patriotiques auprès des jeunes. Colonel, 

hommage vous est rendu ! 

Une personne nous manque cependant, sa santé ne lui permettant pas d’être avec nous aujourd’hui. 

Il s’agit du dernier survivant des soldats du général Maczek : monsieur Paweł Ćmok. J’ai eu le privilège 

de le rencontrer dimanche dernier à Gand, et je tiens à souligner à quel point son destin fascinant, les 

services qu’il rendit à la Pologne et la vie qu’il passa à l’étranger sont les meilleurs exemples de 

dévouement à sa Patrie et à la lutte pour son honneur ! Monsieur, nous vous souhaitons un prompt 

rétablissement et beaucoup de sérénité ! 

Les déplacements que j’ai effectués cette année, teintés à maintes reprises d’émotions, m’ont 

démontré à quel point la plus profonde reconnaissance pour le sang versé par les soldats de la 



Première Division blindée du général Maczek anime les habitants de Flandre, à quel point ils gardent 

en mémoire leur courage, leur dévouement et leur engagement.  

La Première Division blindée du général Maczek restera à jamais un motif de fierté pour les forces 

armées polonaises à l’étranger. Elle fut la plus forte des unités polonaises rapides qui combattirent 

durant la Deuxième Guerre mondiale, elle était une formation moderne et bien équipée qui disposait 

d’une puissante force de frappe ! Elle commença brillamment son périple par une victoire formidable 

à Falaise, en France. Elle se heurta à de nombreuses reprises aux troupes de l’ennemi qui reculait et 

libéra les uns après les autres, de Poperinge à Beveren, et souvent sans occasionner de pertes parmi 

la population civile, les villes et les villages de Belgique puis de Hollande, poussant jusqu’à 

Williamshaven en Allemagne.  

Malgré son dévouement sans limite et le sang versé, la Première Division du général Stanisław 

Maczek, reste pour nous, Polonais, le symbole de l’amère destinée de notre Patrie. Car pour plusieurs 

dizaines d’années, la Pologne perdit la lutte pour son futur ! Les soldats polonais se sont battus pour 

les autres mais sont morts pour la Pologne. L’implication polonaise dans la libération de l’Europe a 

été négligée ! Rappelons-nous que lors de la Parade de la Victoire qui eut lieu à Londres le 8 juin 1946, 

en présence de corps d’armée venus du monde entier, les soldats polonais manquaient 

malheureusement à l’appel ! 

 

Mesdames et Messieurs ! 

Les tombes des 257 soldats qui reposent parmi nous nous rappellent l’histoire tragique de la nation 

polonaise qui se reflète en eux comme dans un miroir brisé ! Tout comme celle de leur incomparable 

leader, le général Maczek, à Breda, et celles encore de ces soldats polonais disséminés à travers le 

monde ! Ces tombes nous rappellent le tragique destin de la Pologne qui fut la victime non seulement 

des agresseurs de 1939, mais également de ses propres alliés, ou plutôt de leur géopolitique, si l’on 

s’en rapporte à la Conférence de Yalta qui interdit à des milliers de soldats de revenir en Pologne placée 

dans la sphère d’influence soviétique.  

Cette première année en tant que qu’ambassadeur polonais en Belgique fut ainsi pour moi l’occasion 

de me remémorer les hauts faits des soldats de la Première Division blindée et de son commandant, 

le général Stanisław Maczek. 

Afin que vive le souvenir de ces fils chéris de la terre polonaise, j’aimerais que leur légende soit ravivée. 

J’aimerais que leur gloire éblouisse non seulement la Belgique mais également la Pologne où le 

souvenir des « Maczkowcy » a subi la patine du temps et où le haume à l’aile de hussard tourné vers 

la gauche – leur symbole – n’est plus reconnu que par quelques-uns !  

L’année 2019 en sera à cette égard l’occasion parfaite. Cette année, symbolique à plusieurs titres, est 

en effet riche en anniversaires. Il suffit de mentionner celui des 75 ans de la libération de la Flandre de 

son occupant allemand ou celui du centenaire des relations politiques entre la Pologne et la Belgique.  

Pour la Pologne, 2019 sera également l’année des commémorations du 80e anniversaire de 

l’éclatement de la Deuxième Guerre mondiale et du 30e anniversaire de la chute du communisme en 

Pologne (ce sont les communistes qui déchurent le général Maczek de sa citoyenneté polonaise, 

rappelons-le !) et des premières élections libres de 1989, au cours desquelles les Polonais purent voter 

par les urnes pour les candidats de Solidarność. La chute du Mur de Berlin reste le symbole de ces 

changements politiques, mais ceux-ci n’auraient été possibles sans l’apport de la Pologne à la lutte 

contre le système communiste et pour la liberté et la démocratie (grâce au mouvement associatif 

Solidarność, aux grèves, à l’élection d’un pape polonais, etc.). L’Histoire aurait peut-être pu être 

totalement différente !  



Enfin, en cette même année 2019, la Pologne fêtera les 20 ans de son adhésion au Traité de 

l’Atlantique-Nord (l’OTAN) et les 15 ans de son adhésion à l’union européenne.  

Nos plans et nos projets pour l’année 2019 sont, vous l’imaginez, très riches. Certains seront plus 

traditionnels, on retrouvera des expositions, des concerts, des publications historiques, des guides 

touristico-historiques, des conférences et des cérémonie anniversaires commec elle d’aujourd’hui, 

rehaussée peut-être en 2019 de la présence du Président de la République de Pologne ou du roi 

Philippe. 

D’autres projets, dont je me bornerai à n’en citer que quelques-uns, seront destinés à la jeunesse : la 

création d’une application mobile ou l’organisation d’un balade en vélo sur les traces de la Première 

Division blindée du général Maczek.  

Enfin, des projets plus ambitieux concerneront, entre autres, la création en Belgique (pourquoi pas à 

Lommel ?) d’un musée moderne accueillant des expositions interactives destinées à montrer toute la 

gloire et le chemin parcouru par les soldats de la Première Division blindée du général Maczek.  

Je suis convaincu que la réalisation des riches projets prévus pour l’année 2019 sera couronnée de 

succès car nous avons de formidables partenaires tant en Belgique qu’en Pologne. Beaucoup sont 

d’ailleurs parmi nous aujourd’hui, et je profite de l’occasion pour les remercier de leur présence et de 

leur collaboration qui s’est toujours révélée fructueuse. Je remercie tout particulièrement les membres 

de l’Association de la Première Division blindée du général Maczek et son Président, Monsieur Dirk 

Verbeke, ainsi que le directeur du musée polono-canadien, Monsieur Gilbert Landschoot.  

Je me réjouis que l’Institut de la Mémoire Nationale se soit joint à cette collaboration et je voudrais 

remercier une fois encore Madame la directrice Justyna Skowronek pour sa présence aujourd’hui. Mes 

remerciements vont également à Madame la directrice Monika Kalinowska, du Bureau des 

Combattants et des Personnes réprimées, pour avoir fait la route jusqu’à Lommel dans le but de 

participer à cette cérémonie. J’ajoute encore qu’il y a peu nous avons eu l’opportunité d’accueillir en 

Belgique Madame la ministre Anna-Maria Anders, qui a accordé son patronage au programme intitulé 

« La Route de la libération de la Première Division blindée du général Maczek » mis en place par 

Monsieur Jerzy Samborski, qui nous honore de sa présence aujourd’hui, ce pour quoi je le remercie 

sincèrement.  

 

Mesdames et Messieurs ! 

La prochaine année de ma mission en tant qu’ambassadeur de Pologne auprès du Royaume de 

Belgique passera assurément très vite vu son caractère particulier : elle marquera en effet le 

centenaire du recouvrement de l’indépendance de la Pologne après 123 ans de sujetion, après des 

années de russification et de germanisation, lorsque la Pologne libre revint enfin sur la carte du 

monde ! 

C’est aussi pour conserver cette indépendance et pour cette liberté que se sont battus les soldats du 

général Maczek qui reposent à Lommel, dans ce cimetière ! Indépendance et liberté dont il ne leur fut 

pas permis de profiter dans leur propre pays ! 

C’est également la raison pour laquelle il est important de garder en mémoire que la liberté recouvrée 

est une valeur fragile dont il convient de prendre soir avec amour et le plus grand dévouement ! C’est 

de ce privilège incroyable que nous a entretenu Monsieur Peter Vanvelthoven, le bourgmestre de 

Lommel ! 

 



Je vous remiercie pour votre attention ! 


